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Contexte de l’ouvrage et de la recherche 

Année : 2008 

Auteurs : Tang : Travail social. School of Social Work, Université de Pittsburgh 

Pickard : Travail social. School of Social Work, Université de Missouri-Saint Louis 

Pays : États-Unis 

Public visé : Politiciens, communautés, agences de vieillissement, personnes âgées. 

Échantillon : 4 611 personnes âgées de 50 ans et vivant indépendamment dans la communauté (propriétaire ou locataire). 

Méthodologie : Community Partnership for Older Adults (CPFOA) Survey of Older Adults. Entrevue téléphonique. Approche 

quantitative. Questions ouvertes avec codification des réponses. Les répondants ont été sélectionnés dans 13 

communautés différentes. 

Résumé et analyse 

But de la 

recherche : 
L’étude examine l’association entre les connaissances perçues des services de soins et de santé de longue- 

durée disponibles dans la communauté et l’anticipation de vieillir à domicile ou de se relocaliser, ainsi que 

l’association entre cette connaissance et l’âge anticiper pour se relocaliser.  

Objectifs :  (1)Déterminer les caractéristiques des aînés anticipant vieillir à domicile ou se relocaliser.  

(2)Déterminer si la connaissance des services de santé disponibles dans la communauté peut être associée 

à la relocalisation ou au vieillissement à domicile.  

(3)Déterminer si cette connaissance est reliée à un âge à lequel les participants s’attendent à nécessiter de 

l’aide pour vieillir à domicile ou se relocaliser.  

Pertinence : Les recherches précédentes relèvent les effets de l’utilisation des services de soins et de santé dans la 

communauté, mais peu  regarde l’effet de la connaissance de ces services sur la relocalisation ou le 

vieillissement à domicile.   

Cadre théorique 

et conceptuel : 
Le cadre théorique de cet article s’appuie sur plusieurs études américaines soulevant l’importance des services 

de soins dans la communauté. Ainsi, l’utilisation appropriée des services offerts par la communauté pourrait 

retarder la relocalisation dans les institutions et favoriser le vieillissement à domicile des personnes âgées en 

perte d’autonomie (Albert, Simone, Brasard, Stern et Mayeux, 2005). De plus, selon Anderson (1968), la 

connaissance de la disponibilité de ces services favoriserait leur utilisation.  

Argumentation : Les auteurs ont pu déterminer que la majorité des aînés ignoraient la disponibilité de services de soins à long 

termes dans leur communauté. En effet, la connaissance des différents services disponibles variaient en 

fonction des services, allant de 37 % pour les services de réparation du domicile à 88 % pour la présence de 

résidences avec services de soins. Bien que la connaissance de la disponibilité des services de soins dans la 

communauté ne soit pas prédicatrice de leur utilisation pour cette étude, les auteurs ont déterminé que le 

manque de connaissance sur ces services était une barrière majeure à leur utilisation (plus encore 

qu’une non-disponibilité de ces services ou une situation financière précoce). Par conséquent, les aînés ne 

connaissant pas l’existence de services de soins dans leur communauté auront moins de chance de demeurer 

dans leur domicile avec l’aide nécessaire et considèreront davantage la relocalisation. Toutefois, certaines 

caractéristiques favorisent également la probabilité de vieillir à domicile avec de l’aide ou de déménager pour 

répondre à ces besoins. Ainsi, les hommes plus jeunes, avec un haut niveau socioéconomique, une bonne 

santé et vivant avec d’autres personnes anticiperont davantage l’utilisation de services dans leur domicile ou 

la relocalisation pour combler leurs besoins. Ce profil contraste avec le profil des résidents des résidences 

avec soins, qui sont des femmes très âgées avec un bas niveau socioéconomique et vivant seules. Dû à 

leur manque des connaissances des services disponibles, ces femmes ont plus de probabilité de se relocaliser 

dans des résidences avec soins que de vieillir à domicile avec services. De plus, les aînés ayant connaissance 
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des services dans leur communauté envisageaient devoir se relocaliser ou nécessiter de l’aide à domicile à 

un âge plus avancé que ceux n’étaient pas au courant des services disponibles.  

Principale 

contribution : 

Un manque de connaissance des services de santé disponibles dans la communauté est une barrière majeure 

à leur utilisation, bien plus que leur actuelle disponibilité.  

Appréciation 

Évaluation :  La présente étude permet de prendre connaissance de l’importance de la connaissance des services de santé 

dans leur utilisation par les personnes âgées, élément ignoré dans les autres études de cette recension. 

Néanmoins, les auteurs auraient eu avantage à se baser sur un modèle théorique solide et pas seulement sur 

une énumération d’études, même si ce modèle ne touchait par particulièrement la connaissance des services 

de soins de santé dans la communauté. L’étude permet néanmoins de combler un manque dans la littérature 

existante.  

Pertinence pour 

ma recherche : 
Tang et Pickard (2008) abordent un sujet peu abordé généralement dans la littérature sur les personnes âgées. 

En effet, des études recensées abordant le sujet des services dans la communauté, toutes sans exception 

soulevaient l’importance de leur proximité et accessibilité pour les personnes âgées. Cependant, aucune n’a 

fait mention de la connaissance chez la population cible de ces services qui, selon Tang et Pickard (2008) est 

primordiale à leur utilisation. Ainsi, à quoi bon avoir des services de santé à proximité et accessibles si la 

population visée ignore leur existence. De plus, les auteurs font ressortir le profil des aînés n’ayant pas 

connaissance de ces services. Ces femmes très âgées avec un niveau socioéconomique faible et vivant seule 

correspondent au profil des personnes âgées plus susceptibles de se relocaliser déterminé par Weeks (2012) 

et Erickson (2006) (voir fiches correspondantes). L’outil d’aide à la décision du projet de ce présent mémoire 

sera donc particulièrement utile pour ce sous-groupe de personnes âgées. Il serait également intéressant que 

l’outil informe ou du moins fasse référence à une autre documentation permettant d’éclaircir certains points 

sur les services disponibles dans la communauté, comme les points d’accès, l’éligibilité et ce qui est inclue 

dans les assurances.   

Méthodologie :  *** 

Argumentation :  *** 

Mots-clés : Aging in place, Relocation, Community-based services, Awareness, Older people.  

  

 
 


